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Biodiversité du sol : une composante sous-estimée mais fondamentale pour les sols 

viticoles 

Brice Giffard - Bordeaux Sciences Agro 

Les organismes du sol sont les principaux acteurs de la formation et la dynamique du sol notamment 

via leurs relations trophiques : c'est à dire tout ce qui se rapporte à une relation de consommation ou 

de nutrition d'un tissu vivant (prédateur qui consomme une proie ou organisme détritivore qui se 

nourrit d'autres organismes en décomposition). 

La faune du sol participe à la décomposition des différentes fractions de matière organique, et influe 

sur de nombreuses fonctions écologiques du sol comme l'infiltration et la ǊŞƎǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ le 

recyclage des nutriments ou encore la régulation des pathogènes. De nombreuses recherches 

s'intéressent aujourd'hui à ces fonctions ou services écologiques, en particulier en parcelles agricoles 

et viticoles. 

Cette faune du sol peut être classifiée soit selon sa taille (voir figure ci-dessous), ou selon sa répartition 

dans le sol allant des épigés (organismes vivant en surface) aux endogés (vivant plus en profondeur, à 

quelques dizaines de centimètres de la surface). Les débris végétaux sont fragmentés par la pédofaune 

et brŀǎǎŞǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ƘƻǊƛȊƻƴǎ notamment par les lombrics et animaux fouisseurs de la 

ƳŞƎŀŦŀǳƴŜΦ /Ŝƭŀ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜ Ł ƭΩŀŞǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭΣ ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŀǳ ƳŞƭŀƴƎŜ ŘŜǎ ƘƻǊƛȊƻƴǎ ό[ŀǾŜƭƭŜ 

et coll. 2006). Les plantes ou adventices par leur réseau racinaire et les dépôts de matière organique 

sont les premiers acteurs de formation des sols superficiels. De par la quantité et la qualité de cette 

matière organique, elles vont fortement impacter l'ensemble des organismes décomposeurs.  

La mégafaune est quasiment absente en parcelles agricoles du fait des perturbations d'origine 

anthropique mais joue un rôle dans la dynamique des écosystèmes naturels. Pour les autres guildes, 

souvent abondantes en parcelles agricoles, les exposés et contributions suivantes s'intéresseront à un 

représentant particulièrement important de la microfaune : les champignons mycorhiziens 

(Clémentine Marçon), puis aux microarthropodes (Jérôme Cortet) et aux lombrics (Muriel Gernion). 

 

 

Figure : Classification de la pédofaune selon sa taille. (Marguerite Jeanjean - Modifié de FAO, 2015) 
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Parmi la microfaune (taille inférieure à 0.2 mm), les nématodes sont régulièrement cités en viticulture. 

Certaines espèces parasites sont notamment impliquées dans la vection de virus ou responsable de 

dégâts directs au niveau racinaire. Les exemples les plus étudiés sont notamment le virus du court-

noué et de la mosaïque de l'arabette dont la vection est assurée respectivement assurée par Xiphinema 

index et Xiphinema diversicaudatum. Néanmoins, les nématodes prédateurs, notamment de bactéries 

ou de champignons, constituent 60 à 70% des abondances totales relevées, en particulier dans les 

premières couches de sol (Rahman et coll. 2014). L'augmentation des quantités de matière organique 

en surface favorise ces nématodes décomposeurs et prédateurs, au détriment des nématodes 

parasites de racines.  

Les microorganismes composent 80% de cette biomasse souterraine avec pour principaux 

représentants les champignons et les bactéries. La caractérisation de ces communautés est difficile 

pour ces taxons, la dénomination d'espèces étant même sujette à discussion. Sont généralement 

décrites des unités taxonomiques opérationnelles (OTU acronyme anglais) qui ont des séquences 

d'ADN très similaires. Ces UTO sont équivalentes aux espèces décrites pour les organismes de taille 

plus importantes et dont les caractéristiques anatomiques peuvent être décrites. L'optimisation des 

périodes d'échantillonnage ou la caractérisation fine de leur abondance dans les sols font encore 

l'objet de recherches méthodologiques. Néanmoins, leur rôle dans les processus de dégradation de la 

matière organique et les cycles de nutriments sont décrits comme essentiels. Certaines mesures, liées 

en partie à l'abondance et à la diversité de ces microorganismes, peuvent renseigner sur le 

fonctionnement et l'activité biologique du sol, par exemple le dosage de certaines enzymes (activité 

enzymatique). 

Plusieurs travaux convergent sur la mise en évidence d'effets négatifs des pratiques agricoles (travail 

du sol et pesticides) sur les communautés fongiques, au profit des bactéries, ou encore sur les niveaux 

d'activité enzymatique relevés. Il est cependant encore très difficile de relier abondance et diversité 

au sein de ces communautés avec le niveau de fonctionnement du sol et les processus qui s'y 

déroulent. Pourtant les liens entre terroir, sol, microorganismes et vigne semblent probables et 

ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ƳƻŘƛŦƛŜƴǘ ƭŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ǆƴƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ŘŜǎ ōŀƛŜǎ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ŘŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ 

dans les communautés de microorganismes présents dans le sol mais aussi colonisant les tissus 

racinaires et aériens (Bokulich et coll. 2014). Parmi ces microorganismes, et les champignons en 

particulier, certains ont un intérêt particulier pour la vigne : les mycorhizes.  

 

Bokulich et al. (2014) Microbial biogeography of wine grapes is conditioned by cultivar, vintage, and climate. PNAS USA.  

Lavelle et al. (2006) Soil invertebrates and ecosystem services. European Journal Soil Biology 42:3-15.  

Rahman et al. (2014) Impact of organic soil amendments, including poultry-litter biochar, on nematodes in a Riverina, New 

South Wales, vineyard. Soil Research 52:604-619.  
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Les mycorhizes : intérêts et perspectives en viticulture. 

Clémentine Marçon, ŎƻƴǎŜƛƭƭŝǊŜ Ŝƴ ǾƛǘƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ǆƴƻƭƻƎƛŜ ; clementine.marcon@sicavac.fr - SICAVAC (Service 

LƴǘŜǊǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭ ŘŜ /ƻƴǎŜƛƭ !ƎǊƻƴƻƳƛǉǳŜΣ ŘŜ ±ƛƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩ!nalyses du Centre) 

/Ŝǎ ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎΣ ƭΩƛƴǘŞǊşt accordé à la vie du sol est grandissant dans un contexte de production 

de qualité et de diminution des intrants chimiques. Les mycorhizes, champignons présents à la surface 

des racines de la majorité des plantes, sont naturellement retrouvées sur les racines de vigne. Celles-

ci permettent une meilleure absorption racinaire des éléments minéraux - notamment les moins 

mobiles comme le phosphore et le zinc ς (Schreiner, 2005), une augmentation de la résistance aux 

maladies fongiques (Fortin et al., 2008 ; Dalpé, 2005) et à la sécheresse (Nikolaou et al., 2003). En 

contrepartie, la plante fournit aux mycorhizes une partie des sucres issus de la photosynthèse. 

Nous nous intéressons aux 

endomycorhizes qui sont 

retrouvées en viticulture. Le 

mycélium pénètre dans les 

racines entre les cellules et 

des arbuscules sont formés 

entre la paroi et la membrane 

plasmique de la cellule hôte. 

[ΩŀōǎƻǊǇǘƛƻƴ ǊŀŎƛƴŀƛǊŜ Ŝǎǘ ŀƛƴǎƛ ŀƳŞƭƛƻǊŞŜΦ  

La plupart des études ayant été réalisées sur des vignes en pots et non au champ, il semblait intéressant 

de corréler ces résultats expérimentaux avec des observations de terrain.  

Mise en place du protocole 

¦ƴ ǇǊƻǘƻŎƻƭŜ ŘŜ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƳȅŎƻǊƘƛȊŜǎΣ ŘŜ ǇǊŞǇŀǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ŎƻƳǇǘŀƎŜ ŀ ŘΩŀōƻǊŘ ŞǘŞ ŘŞŦƛƴƛ ŀŦƛƴ 

de valider une méthode statistiquement exploitable.  

Le prélèvement est réalisé à 15-20 cm de profondeur, sur des placettes de 9 pieds. Les radicelles sont 

ŜƴǎǳƛǘŜ Ŝǘ ŎƻƭƻǊŞŜǎ ŀǾŜŎ ƭŀ ƳŞǘƘƻŘŜ ŘŜ tƘƛƭƭƛǇǎ Ŝǘ IŀȅƳŀƴƴ όмфтлύ ŀǾŀƴǘ ŘΩşǘǊŜ ƳƻƴǘŞŜǎ ǎǳǊ ƭŀƳŜ ǇŀǊ 

échantillon de 30 et observées au microscope optique. Le taux de mycorhization est ensuite exprimé 

grâce au système de notation de Trouvelot et al. (1986).  

 

Arbuscules 

Mycélium 

mailto:clementine.marcon@sicavac.fr
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Evolution du taux de mycorhization au cours du cycle végétatif 

Sur quatre parcelles situées sur des 

terroirs différents et conduites en 

conventionnel ou en bio, des 

prélèvements mensuels ont été 

réalisés sur des pieds choisis 

aléatoirement sur des rangs précis 

au cours de différentes campagnes. 

Malgré les diversités observées 

entre les parcelles, certaines 

dynamiques émergent : le taux de 

mycorhization commence à augmenter à partir de la floraison, atteint un pic à la fermeture, se stabilise 

puis diminue après les vendanges. Les prélèvements seront donc réalisés entre nouaison et maturité.  

Présence généralisée des mycorhizes au vignoble 

bƻǳǎ ŀǾƻƴǎ ŎƘŜǊŎƘŞ Ł ŞǾŀƭǳŜǊ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŀƎǊƻƴƻƳƛǉǳŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŀǳȄ ŘŜ 

mycorhization : type de sol, fertilisation, enherbement ou désherbage, travail du sol, feuillage (travaux 

en verts, hauteur de rognage, effeuiƭƭŀƎŜ ǎŞǾŝǊŜύΦΦΦ !ǳŎǳƴŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛǾŜ ƴΩŀ Ǉǳ şǘǊŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ 

évidence même si des tendances émergent entre les modalités : ainsi les modalités enherbées et 

légèrement fertilisées semblent de bonnes candidates à un meilleur taux de mycorhization. La 

présence de mycorhizes a également été comparée entre 8 porte-greffes sur une parcelle (cépages et 

clones identiques par ailleurs). Dans nos essais, le 41B est ressorti avec le meilleur taux de 

mycorhization, mais les résultats sont à relativiser en fonctƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇƻǊǘŜ-greffe au type 

ŘŜ ǎƻƭ Ŝǘ ŀǳȄ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜǎΦ /Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘƻƛǾŜƴǘ şǘǊŜ ŎƻƴŦƛǊƳŞǎ Řŀƴǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ 

situations.  

Sur un même coteau, de grandes différences ont été remarquées entre les vignerons, ce qui suggère 

que le ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ƳȅŎƻǊƘƛȊŜǎ ŘŞǇŜƴŘ ŘΩǳƴŜ ǎƻƳƳŜ ŘŜ ŦŀŎǘŜǳǊs agronomiques. 

Intérêt des plants inoculés 
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Des plants inoculés sont proposés 

par différents pépiniéristes dans 

un objectif de meilleure reprise 

au vignoble. 

Des mesures ont été réalisées sur 

deux parcelles en comparant les 

taux de mycorhization entre un 

lot témoin et un lot inoculé. 

Aucune différence significative 

ƴΩŜǎǘ Ł ǊŜƭŜǾŜǊ ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜ ǘŀǳȄ 

de mycorhization, mais une 

meilleure pousse a pu être 

observée dans le lot inoculé sur 

les deux premières années. 

De plus, les surfaces foliaires mesurées par la méthode de Marbrouk et Carbonneau (1996) sont 

montrées significativement plus importantes dans le cas du lot inoculé. Il y aurait donc un meilleur 

fonctionnement de la plante les deux années ǎǳƛǾŀƴǘ ƭŀ Ǉƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Τ ŎŜ ǉǳƛ ǎƻǳƭŝǾŜ ƭΩƘȅǇƻǘƘŝǎŜ ŘŜ 

mycorhizes implantées plus efficaces. Ces plants présenteraient donc un intérêt pour des 

remplacements qui sont installés dans un milieu fortement concurrentiel pour les ressources 

minérales.  

Les mycorhizes évoluent en nombre au cours du cycle de la vigne et sont retrouvées en quantité 

différentes suivant les viticulteurs. Aucune tendance ne peut cependant être dégagée sur une conduite 

culturale optimale et les recherches doivent se poursuivre, notamment sur la diversité des mycorhizes 

retrouvées au vignoble. 
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Résultats du projet Resolve : Diversité des microorganismes en sol viticole dégradé 

Emma FULCHIN, Vitinnov, emma.fulchin@agro-bordeaux.fr - Brice GIFFARD, Bordeaux Sciences Agro 

Le projet Resolve vise à caractériser la dégradation ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝƴ ǇŀǊŎŜƭƭŜǎ ǾƛǘƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ Ł ŞǘǳŘƛŜǊ ƭΩŜŦŦŜǘ ŘŜ 

techniques de restauration compatibles avec la viticulture biologique (engrais vert, couvert végétal 

mulché, ajout de compost). Dans ce cadre, le fonctionnement biologique du sol a été investigué sur un 

réseau européen de 9 sites, dont 2 localisées en France : dans le Bordelais (à Montagne, Château 

Maison Blanche) et dans le Languedoc (à Narbonne, Château Pech Redon). Chaque site comprend 3 

parŎŜƭƭŜǎ ŘΩŜǎǎŀƛΦ tƭǳǎƛŜǳǊǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ƻƴǘ ŀƭƻǊǎ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ŀŦƛƴ ŘΩŜǎǘƛƳŜǊ ƭŀ ǊƛŎƘŜǎǎŜΣ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Ŝǘ 

ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ ƳƛŎǊƻƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭΣ Ŝƴ ŎƻƳǇŀǊŀƴǘ ŘŜǎ ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴǎ ǇǊŞƭŜǾŞǎ Ŝƴ ȊƻƴŜǎ 

dégradée et non dégradée sur chaque parcelle. 

Richesse et diversité des microorganismes en sol dégradé et non dégradé 

Ces critères ont été estimés par analyse de la diversité génétique. Les ADN présents dans le sol ont été 

extraits et amplifiés au laboratoire. Puis pour chaque échantillon de sol, les ADN des différents 

microorganismes en présence ont été séparés par électrophorèse sur gel (DGGE, exemple de plaque 

Ŝƴ ŦƛƎǳǊŜ мύΣ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ όƴƻƳōǊŜ ŘŜ ōŀƴŘŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ǇƭŀǉǳŜύΣ 

ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ǊŜƭŀǘƛǾŜ ŘŜ ŎƘŀŎǳƴŜ όƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜ ŦƭǳƻǊŜǎŎŜƴŎŜ ŘŜ ŎƘŀǉǳŜ ōŀƴŘŜύ Ŝǘ ƭΩƛƴŘƛŎŜ ŘŜ {Ƙŀƴƴƻƴ 

ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴΦ 

 

Figure 1 Υ ŜȄŜƳǇƭŜ ŘŜ ǇƭŀǉǳŜ ŘΩŞƭŜŎǘǊƻǇƘƻǊŝǎŜ ŀǾŜŎ мр ŞŎƘantillons et 3 marqueurs (M) de composition connue 

Les échantillons sont ensuite comparés 2 à 2 pour noter la présence ou absence de chaque bande et 

déterminer le degré de similarité de leurs communautés microbiennes, visualisable sous forme de 

dendrogrammes. 

Les résultats des électrophorèses réalisées pour les parcelles bordelaises, italiennes et slovènes du 

projet montrent des richesses (nombres de bandes) et diversités de Shannon variant légèrement entre 

sites, mais très similaires entre les sols dégradés et non dégradés (tableau 1). 

  

M   1     2     3     4     5    6     7     8    9    M   10   11  12  13  14   15   M 
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Tableau 1 : richesse et diversité de Shannon en sols dégradés et non dégradés sur 3 sites expérimentaux 

  France (Maison Blanche) Italie Slovénie 

 

Nombre de 
bandes 

Indice de 
Shannon 

Nombre de 
bandes 

Indice de 
Shannon 

Nombre de 
bandes 

Indice de 
Shannon 

Dégradé 32,00 3,26 43,33 3,34 35,71 3,43 

Non dégradé 30,67 3,24 43,83 3,34 35,13 3,41 

Sur la majorité des sites étudiés, la composition des communautés est en revanche clairement 

ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜ ǎŜƭƻƴ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭΣ ŎƻƳƳŜ ƭΩƛƭƭǳǎǘǊŜ ƭŜ ŘŜƴŘǊƻƎǊŀƳƳŜ Ŝƴ ŦƛƎǳǊŜ нΦ LŎƛ ƭŜǎ 

communautés fongiques de la rhizosphère au Château Maison Blanche forment 2 groupes distincts : 

ƭΩǳƴ ŀǾŜŎ ƭŜǎ о ǎƻƭǎ ŘŞƎǊŀŘŞǎ Ŝǘ ƭΩŀǳǘǊŜ ŀǾŜŎ ƭŜǎ о ƴƻƴ ŘŞƎǊŀŘŞǎΦ 

 

Figure 2 : dendrogramme présentant les similarités des communautés fongiques dans la rhizosphère des sols 

dégradés et non dégradés au Château Maison Blanche en 2015 

Activité biologique des microorganismes en sol dégradé et non dégradé 

[ΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ ƳƛŎǊƻƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ŀ ŞǘŞ ŞǾŀƭǳŞŜ ŀǳ ƭŀōƻǊŀǘƻƛǊŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ф ǎƛǘŜǎ Řǳ ǇǊƻƧŜǘΣ Řƻƴǘ 

les 2 français, en mesurant dans le sol les concentrations de 8 enzymes impliquées dans les cycles de 

la matière organique et des nutriments : cellulase, acidŜ ǇƘƻǎǇƘŀǘŀǎŜΣ ʲ-glucosidase, N-acétyl-b-D-

glucosaminidase, xylanase, butirate estérase, acétate estérase, et arylsulphatase. 

En moyenne sur les 9 sites, les sols non dégradés montrent une activité enzymatique supérieure de 

16% à celle des sols dégradés. Cette hausse se vérifie pour toutes les enzymes analysées et est 

significative sauf pour la ̡-glucosidase. En France, les 8 enzymes ont une activité supérieure en sol non 

dégradé au Château Maison Blanche (tableau 2). Le bilan est plus mitigé au Château Pech Redon. 

Tableau 2 : activité enzymatique mesurée sur les 2 sites français, exprimée en nmol MUF /g /h 

Site Sol Cellulase 
Acide 

phosphatase 

B-

glucosidase 

N-acetyl-b-

D-glucos-

aminidase 

Xylanase 
Butirate 

esterase 

Acetate 

esterase 

Aryl-

sulphatase 

Maison 

Blanche 

Dégradé 32.5 246.8 222.9 52.7 33.1 232.0 748.3 23.6 

Non dégradé 36.0 249.1 378.0 76.3 38.8 330.5 1035.0 28.7 

Pech 

Redon 

Dégradé 9.5 123.4 140.9 57.4 17.5 471.8 1101.0 20.0 

Non dégradé 16.8 122.7 198.1 39.2 31.2 689.9 1096.0 17.9 

 

Dice (Tol 0.3%-0.3%) (H>0.0% S>0.0%) [0.0%-100.0%]
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Sols non dégradés des 3 parcelles 
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Sols dégradés des 3 parcelles du 

château Maison Blanche 
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[ΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƳŀǘƛŝǊŜ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜ ŀ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŞǘŞ ŞǾŀƭǳŞŜ Ŝƴ ŜƴŦƻǳƛǎǎŀƴǘ ŘŜǎ ǎŀŎƘŜǘǎ 

de thé dans le sol pendant 90 jours et en mesurant la perte de poids sur cette période. Cette méthode 

ƴΩŀ Ǉŀǎ ŘƻƴƴŞ ǎŀǘƛǎŦŀŎǘƛƻƴ ŎŀǊ ŜƭƭŜ ǎŜƳōƭŜ ǇŜǳ ǎŜƴǎƛōƭŜΦ {ǳǊ ƭŜǎ р ǎƛǘŜǎ ŜǳǊƻǇŞŜƴǎ ƻǴ ƭΩŜǎǎŀƛ ŀ ŞǘŞ ƳŜƴŞ 

όŘƻƴǘ ƭŜǎ н ŦǊŀƴœŀƛǎύΣ ƭŜǎ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘǎ ŘŜ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ƻōǘŜƴǳǎ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ƳƻƴǘǊŞ ŘŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ŜƴǘǊŜ ǎƻƭ 

dégradé et non dégradé. 

 

Pour conŎƭǳǊŜΣ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ŘŜ ƳƛŎǊƻƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ǎŜƳōƭŜƴǘ ōƛŜƴ ŀŦŦŜŎǘŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜ 

ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭΦ 5ΩŀǇǊŝǎ ƴƻǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎΣ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǊŜƴŎƻƴǘǊŞŜǎ Ŝƴ ǎƻƭǎ ŘŞƎǊŀŘŞǎ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ƭŜǎ 

mêmes et ont une activité moindre, pouvant ainsi limiter la disponibilité des éléments pour la vigne. 

 

 

Ces travaux ont été menés avec la participation de David Granger et Guillaume Darrieutort (Vitinnov), 

Benjamin Joubard (Bordeaux Sciences Agro), Pauline Tolle et de stagiaires. 
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Les microarthropodes, indicateurs de qualité des sols viticoles 

Jérôme Cortet, Angélique Renaud, Sayuri Kiyota, Sophie Joimel - UMR CEFE 5175, Université Paul-Valéry 

Montpellier, 34199 Montpellier Cedex, France 

[Ŝǎ ƳƛŎǊƻŀǊǘƘǊƻǇƻŘŜǎ Řǳ ǎƻƭ ŦƻǊƳŜƴǘ ǳƴ ƎǊƻǳǇŜ ƘŞǘŞǊƻƎŝƴŜ ŎƻƳǇƻǎŞ ŘΩŀƴƛƳŀǳȄ ŘŜ ǘŀƛƭƭŜ 

millimétrique, visibles avec une simple loupe. Ce groupe est majoritairement représenté par deux 

taxons, qui composent généralement plus de 80% des effectifs, les collemboles et les acariens. Si les 

collemboles forment une classe à part entière (en se distinguant des insectes), les acariens font partie 

de la grande classe des Arachnides. 

Ces animaux sont considérés depuis plusieurs années comme de bons indicateurs de qualité biologique 

des sols (Cortet et al., 1999). Ils ont été utilisés depuis longtemps pour évaluer les effets des usages du 

sol et notamment des pratiques agricoles (Cortet et al., 2002a; Cortet et al., 2002b; Cortet et al., 2007). 

[ŜǳǊ ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴƴŀƎŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊŀƛƴ Ŝǎǘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ǎǘŀƴŘŀǊŘƛǎŞ ǇŀǊ ƭΩL{h (ISO 23611-2., 2004). 

Les milieux viticoles ont été cependant relativement peu étudiés à ce niveau. Ici nous présenterons les 

travaux réalisés dans deux vignobles méditerranéens, à Nîmes et Banyuls, respectivement en 2002 et 

2015. 

{ǳǊ bƞƳŜǎ ƛƭ ǎΩŀƎƛǎǎŀƛǘ ŘŜ ŎƻƳǇŀǊŜǊ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ŘŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŘǾŜƴǘƛŎŜǎΣ Ŝƴ 

ŎƻƳǇŀǊŀƴǘ ǎǳǊ ǳƴŜ ǇŀǊŎŜƭƭŜ ŜȄǇŞǊƛƳŜƴǘŀƭŜΣ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩƘŜǊōƛŎƛŘŜǎ ŘŜ ǇǊŞƭŜǾŞŜ όtw9ύΣ ŘΩƘŜǊōƛŎƛŘŜǎ ŘŜ 

post-levée (POST), le travail du sol (TRA) oǳ ƭΩŜƴƘŜǊōŜƳŜƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭ ƳŀƛǘǊƛǎŞ όC[hwύΦ [Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ 

ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŜǎ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ŎƻǳǾŜǊǘ ǾŞƎŞǘŀƭΣ ŀǳ Ƴƻƛƴǎ ǇŜƴŘŀƴǘ 

ǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ όth{¢Σ ¢w!Σ C[hwύ ŞǘŀƛŜƴǘ Ǉƭǳǎ ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎ ŀǳȄ ŀōƻƴŘŀƴŎŜǎΣ ǊƛŎƘŜǎǎŜǎ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎ 

et diversité de collemboles (Figure 1). En effet, ce couvert végétal est source de matières organiques, 

base des réseaux trophiques dans les sols, et permet également une protection contre la dessiccation. 

Par ailleurs, le traitement POST semble plus favorable que le traitement TRA, car permettant un 

ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ Ł ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ǘƘŞƭȅǘƻǉǳŜ όǇŀǊǘƘŞƴƻƎŞƴŝǎŜ ƻǳ ƭŜǎ ŦŜƳŜƭƭŜǎ ŘƻƴƴŜƴǘ 

naissance uniquement à des femelles), ce qui suggère un environnement plus stable (Renaud et al., 

2004). Au final, le fonctionnement biologique des sols se trouve également affecté par les pratiques, 

puƛǎǉǳΩƻƴ ŎƻƴǎǘŀǘŜ ǳƴŜ ŘŞŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜǎ Ǉƭǳǎ ǊŀǇƛŘŜǎ Ŝƴ C[hw Ŝǘ th{¢ ǇŀǊ 

rapport à PRE et TRA (Renaud, 2003). 

{ǳǊ .ŀƴȅǳƭǎ ƛƭ ǎΩŀƎƛǎǎŀƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ŘŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Řǳ ǎƻƭΣ ŀǾŜŎ 

ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭΩƛƴtroduction du pâturage hivernal dans les vignes par des ovins. Nous avons ainsi 

comparé un système désherbé chimiquement (Dch), un système simplement enherbé (EnH) et un 

système enherbé pâturé (Pat). Les résultats indiquent que les parcelles enherbées ont des abondances 

Ŝƴ ŎƻƭƭŜƳōƻƭŜǎ ƧǳǎǉǳΩŁ ǘǊƻƛǎ Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘŞǎƘŜǊōŞǎ ŎƘƛƳƛǉǳŜƳŜƴǘΦ tŀǊ 

ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŜ ŘŞǇƾǘ ŘΩŜȄŎǊŞƳŜƴǘǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ōǊŜōƛǎ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛǾŜƳŜƴǘ ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ 

groupes de collemboles eu-édaphiques, considérés comme généralement plus sensibles aux pratiques 

agricoles. 
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Figure 1 (Renaud et al., 2004) Υ bƻƳōǊŜ ƳƻȅŜƴ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŘŜ ŎƻƭƭŜƳōƻƭŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴǎ ǊŜƭŜǾŞǎ ŘŜ 

ŘŞŎŜƳōǊŜ нллл Ł Ƨǳƛƴ нллн Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŘǾŜƴǘƛŎŜǎ όth{¢ Ґ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩƘŜǊōƛŎƛŘŜǎ 

de postlevée Τ tw9 Ґ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩƘŜǊōƛŎƛŘŜǎ ŘŜ prélevée ; FLOR : enherbement naturel maitrisé, TRA : utilisation 

du labour). Pour chaque mois, des lettres différentes indiquent des différences significatives entre traitements. 

La biodiversité des collemboles relevée dans les milieux viticoles a également été comparée à celle 

ƻōǎŜǊǾŞŜ ǎƻǳǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǳǎŀƎŜǎ Řǳ ǎƻƭΦ [Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ƭŀƛǎǎŜƴǘ ŀǇǇŀǊŀƛǘǊŜ ǳƴŜ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜǎ 

microarthropodes du sol, globalement nettement plus faibles dans les vignes étudiées par rapport à 

ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǳǎŀƎŜǎ όǇǊŀƛǊƛŜǎΣ ŦƻǊşǘǎ Ŝǘ ƳşƳe milieux urbains), mais comparable à celle observée en 

grandes cultures (Joimel et al., 2017). 

 

Figure 2 : Abondance des collemboles en fonction des usages dans les sols français (Joimel et al. 2017). (Forêts N 

= 25 ; Prairies N= 46 ; Sol labourés N = 304 ; Vignes N=136 ; Potagers urbains N=30 ; Sols urbains N = 217). Des 

lettres différentes indiquent des différences significatives entre traitements. 
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Les lombriciens et leurs rôles fonctionnels en système viticole 

OU Vers de terre et verres de vin 

Muriel GUERNION, GUILLOCHEAU Sarah, FERTIL Albin, CYLLY Daniel, NICOLAI Annegret, CLUZEAU Daniel - 

Université de Rennes 1, UMR CNRS 6553 EcoBio, Paimpont - muriel.guernion@univ-rennes1.fr 

LES VERS DE TERRE et leur importance dans les sols 

La biodiversité deǎ ǎƻƭǎΣ ōƛŜƴ ǉǳΩŜƭƭŜ ŎƻƴǘǊƛōǳŜ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ŀǳ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ Ł ƭŜǳǊǎ 

capacités à prodiguer des services aux sociétés humaines, est parfois oubliée. Au sein de cette 

biodiversité, les vers de terre représentent la biomasse animale terrestre la plus importante en climat 

tempéré. Les lombriciens sont considérés comme ingénieurs du sol par leur rôle important dans le 

ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜΦ Lƭǎ ŀƎƛǎǎŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘŜ ŘŞŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ōǊŀǎǎŀƎŜ ŘŜ ƭŀ 

matière organique, sur la structuration des sols et sur le fonctionnement hydrique des sols. Au travers 

ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ όōƛƻǘǳǊōŀǘƛƻƴΣ Χύ ƭŜǎ ǾŜǊǎ ŘŜ ǘŜǊǊŜ contribuent aux services écosystémiques rendus 

par les sols (Blouin et al. 2013). Ainsi ils permettent, entre autre, la réŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΣ ƭŀ 

ǎǘƛƳǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƳƛŎǊƻōƛŜƴƴŜΣ ƭŜ ǎǘƻŎƪŀƎŜ Řǳ ŎŀǊōƻƴŜΣ  ƭŀ ŦŜǊǘƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǎƻƭǎΣ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ 

la production végétale ainsi que la réduction des risques de pollution.  

!ǾŜŎ ǳƴŜ ŎŜƴǘŀƛƴŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ Ŝƴ CǊŀƴŎŜΣ ƛƭ ŜȄƛǎǘŜ ǳƴŜ diversité importante avec des rôles fonctionnels 

différents. Ces espèces peuvent être regroupées en 3 groupes écologiques correspondant à leur 

distribution dans le sol, leur morphologie et leur écologie : 

Les épigés jouent un rôle 

important dans le recyclage de 

la matière organique 

 

Les anéciques jouent un rôle 

très important dans 

ƭΩŜƴǊƛŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜ Řǳ 

sol et ils brassent la matière 

organique et minérale 

 

Les endogés jouent un rôle 

important sur la structure 

grumeleuse du sol. 
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[Ŝǎ ǾŜǊǎ ŘŜ ǘŜǊǊŜ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘΩŜȄŎŜƭƭŜƴǘǎ bio-indicateurs ŘΩƛƳǇŀŎǘ Ŝǘ ŘŜ ǊŞǇƻƴǎŜΦ tƻǳǊ ǊŞǇƻƴŘǊŜ 

Ł ǳƴŜ ŘŜƳŀƴŘŜ ǎƻŎƛŞǘŀƭŜ όŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎΣ ƎŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎ ŘŜ ƳƛƭƛŜǳȄΣ ǎȅǎǘŝƳŜ ŞŘǳŎŀǘƛŦΣ Χύ ǳƴ Observatoire 

Participatif des Vers de terre (OPVT) a été initié en 2011. Ainsi plus de 5000 observations de vers de 

terre ont été réalisée grâce à des protocoles simples Τ /Ŝ ǉǳƛ ŎƻƴǘǊƛōǳŜ Ł ǎŜƴǎƛōƛƭƛǎŜǊ Ł ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜ 

ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŀŦŦƛƴŜǊ ƭŜǎ ǊŞŦŞǊŜƴǘƛŜƭǎΦ 

 

VineDivers Υ ǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŜǳǊƻǇŞŜƴ ǎǳǊ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŞƳƛǉǳŜǎ ǊŜƴŘǳǎ ǇŀǊ ƭŀ 

biodiversité dans les vignobles 

Des paysages viticoles diversifiés et riches en espèces animales et végétales peuvent contribuer à 

réduire le besoin en intrants (fertilisants et/ou phytosanitaires), tout en constituant un patrimoine 

culturel qui procure des valeurs esthétiques pour la valorisation des vins et des loisirs récréatifs des 

ƘŀōƛǘŀƴǘǎΦ /ΩŜǎǘ Řŀƴǎ ŎŜ ŎƻƴǘŜȄǘŜ ǉǳŜ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ ŜǳǊƻǇŞŜƴ VineDivers a été initié pour établir un premier 

ōƛƭŀƴ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŞƳƛǉǳŜǎ ǊŜƴŘǳǎ ǇŀǊ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǾƛƎƴƻōƭŜǎ ŘΩ!ǳǘǊƛŎƘŜΣ 9ǎǇŀƎƴŜΣ 

Roumanie et France.  

¦ƴ ŘŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŘŜ ŎŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Ŝǎǘ ŘŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ŎƻƳƳŜƴǘ ƭŜǎ ŘƛũŞǊŜƴǘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ 

viticole et les paysages environnants impactent la faune du sol, les plantes et les pollinisateurs et 

comment les services écosystémiques rendus par ces groupes fonctionnels au sein des paysages 

ǾƛǘƛŎƻƭŜǎ ǎƻƴǘ ƳƻŘƛŬŞǎΦ 5ŀƴǎ ƭŜǎ ǾƛƎƴƻōƭŜǎ ŦǊŀƴœŀƛǎ ό!h/ /ƻǘŜŀǳȄ Řǳ [ŀyon) deux modalités de 

pratiques de gestion viticole des inter-rangs viticole enherbés et non enherbés (sol nu) sont étudiées. 

[ΩŞǘǳŘŜ Řǳ ǇŀȅǎŀƎŜ ŜƴǾƛǊƻƴƴŀƴǘ Ŝǎǘ ŀǇǇǊŞƘŜƴŘŞŜ ǇŀǊ ƭŜ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ ǎŜƳƛ-naturel, le 

pourcentage de vigne, la diversité paysagère et la taille du parcellaire. Les paramètres étudiés dans 

VineDivers sont la végétation, les abeilles sauvages, les vers de terre, les collemboles, les micro-

organismes, le sol, la qualité et quantité du raisin et les paysage.  

Pour évaluer les communautés lombriciennes, le protocole Test Bêche Vers de Terre a été mis en place 

dans 16 parcelles de vignes dans chaque pays. 

 

[ΩŀōƻƴŘŀƴŎŜΣ ƭŀ biomasse et la richesse en espèces de vers de terre sont significativement plus élevées 

dans les parcelles avec inter-rang enherbés (560 ind/m² ; 190 g/m² et 7 espèces en moyenne) par 

rapport aux inter-rangs non enherbés (150 ind/m², 70 g/m² et 4,5 espèces en moyenne). Les vignes 

non enherbés correspondent aux valeurs du référentiel national1 qui est de 160 vers de terre/m² en 

vignes Ŝǘ ǾŜǊƎŜǊǎ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ǘǊŝǎ ŞƭŜǾŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǾƛƎƴŜǎ ŜƴƘŜǊōŞŜǎ ǎΩŀǇǇŀǊŜƴǘŜƴǘ Ǉƭǳǎ ŀǳ 

référentiel en système prairial (420 vers de terre/m²). Concernant les catégories écologiques, les 

épigés et les endogés présentent aussi des résultats significativement différents entre les deux 

ƳƻŘŀƭƛǘŞǎ ŘŜ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩƛƴǘŜǊ-ǊŀƴƎǎΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀƴŞŎƛǉǳŜǎ ƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ de différences 

significatives. Ainsi, les épigés sont retrouvés en moyenne dans des proportions 14 fois supérieures en 

inter-rangs enherbés par rapport aux inter-rangs non enherbés et les endogés dans des proportions 5 

fois supérieures. Ces résultats seronǘ Ƴƛǎ ŀǳ ǊŜƎŀǊŘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘŜ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ Ŝƴ ŎƻƴǘŜȄǘŜ 

                                                           
1 Observatoire National de la Biodiversité :  

https://ecobiosoil.univ-rennes1.fr/page/protocole-participatif-test-beche-vers-de-terre
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viticole (AgrInnov, VitiForest (en contexte agroforestier), VitiEcoBioSoil (en contexte Champenois)). 

Dans cette étude, la gestion des inters-rangs influence fortement les communautés lombriciennes 

alors que les paramètres du paysage environnement ne sont pas retrouvés comme déterminant 

 

 

tƭǳǎ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ : 

 

Atlas européen de la biodiversité des sols :  

https://publications.europa.eu/fr/publication-detail/-/publication/7161b2a1-f862-4c90-9100-557a62ecb908 

Observatoire Participatif des Vers de Terre :  

https://ecobiosoil.univ-rennes1.fr/OPVT 

Observatoire National de la Biodiversité :  

http://indicateurs-biodiversite.naturefrance.fr/fr/indicateurs/abondance-des-vers-de-terre 

Programme VineDivers ς page web français : 

https://ecobiosoil.univ-rennes1.fr/page/programme-vinedivers 

Programme VineDivers ς site web anglais :  

http://www.vinedivers.eu/ 
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Influence de l'enherbement et de la dégradation des sols viticoles sur les 

microarthropodes et les lombrics : résultats en vignoble bordelais 

Brice Giffard, Benjamin Joubard, Pauline Tolle - Bordeaux Sciences Agro 

Plusieurs taxons composent le niveau trophique des décomposeurs. Au-delà des microorganismes 

(voir chapitres précédents), deux principaux groupes appartenant à la mésofaune et à la macrofaune 

sont étudiés en parcelles agricoles : les microarthropodes dont font partie les acariens (Arthropodes 

appartenant à la classe des Arachnides) et les collemboles (Sous-Embranchement des Hexapodes - 

taxon proche des Insectes), et les lombrics (Embranchement des Annélides et sous-ordre des 

Lumbricinae). 

Les Collemboles jouent un rôle important dans la dégradation de la MO, tant du fait de leur abondance 

que de leur diversité y compris en sols agricoles. Les collemboles colonisent plusieurs horizons du sol 

ce qui permet de les distinguer en épi-édaphiques (en surface), hémi-édaphiques (horizons 

intermédiaires) et eu-édaphiques (en profondeur). Ils se nourrissent principalement de matière en 

décomposition et de microorganismes : ils fragmentent ainsi la MO, régulent les populations de 

ƳƛŎǊƻƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ Ŝǘ ƭƛōŝǊŜƴǘ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŦŜǊǘƛƭƛǎŀƴǘǎ ŎƻƳƳŜ ƭΩŀȊƻǘŜΦ Grâce à ces fonctions et leur 

place dans les réseaux trophiques, les collemboles sont considérés comme de bons bio-indicateurs de 

la qualité des sols. 

Les lombrics représentent 70% de la biomasse animale terrestre des sols dans les zones tempérées, ce 

ǉǳƛ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ Ł ƭŀ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎ ŘŜ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎΦ Lƭǎ ǎƻƴǘ ǎƻǳǾŜƴǘ 

appelés «  ingénieurs du sol » de par leurs nombreuses fonctions vis-à-Ǿƛǎ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ǇƘȅǎƛǉǳŜΣ 

biologique et chimique du sol. Ils sont également répartis en 3 catégories écologiques (cf. figure ci-

dessous). 

  

 

Figure 2: Les catégories écologiques 

des lombrics. Source : Atlas Européen 

de la Biodiversité des Sols (Jeffery, 

2013). 

 

 

 

 

Les épigés sont de petite taille (1 à 5 cm) et de couleur foncé. Saprophages, ils fractionnent la MO en 

surface mais ne creusent pas de galerie. Les anéciques sont de plus grande taille (10cm à 110cm) et 

présentenǘ ǎƻǳǾŜƴǘ ǳƴŜ ŘŞŎƻƭƻǊŀǘƛƻƴ ŀƴǘŞǊƻǇƻǎǘŞǊƛŜǳǊŜΦ Lƭǎ ǾƛǾŜƴǘ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǇǊƻŦƛƭ Ŝƴ ŎǊŜǳǎŀƴǘ 

ŘŜǎ ƎŀƭŜǊƛŜǎ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜǎ ǾŜǊǘƛŎŀƭŜǎ ŎŜ ǉǳƛ ŀǎǎǳǊŜ ƭΩŀŞǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭΦ {ŀǇǊƻ-géophages, ils fragmentent, 
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enfouissent et brassent la MO, améliorant ainsi la composition chimique du sol par leurs fécès. Les 

endogés sont de taille variable et sont très peu colorés à apigmentés (vert, rose, gris). Ils ne remontent 

pas à la surface du sol mais creusent des galeries horizontales à sub-ƘƻǊƛȊƻƴǘŀƭŜǎΣ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜǎ ǉǳΩƛƭǎ 

rebouchent de fécès. Géophages, ils créent une structure grumeleuse influençant la rétention et 

ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭΦ 

Dans le cadre des projets européens ReSolVe et PromESSinG, 10 parcelles viticoles ont été 

sélectionnées sur le secteur du Libournais pour suivre les conséquences des pratiques d'enherbement 

permanent, temporaire (engrais vert à développement hivernal) et de travail du sol.  

Après 2 années de mesure, les lombrics voient leurs abondances fortement diminuées par le travail du 

sol. La mise en place d'engrais verts semble légèrement contrebalancer cet effet néfaste du travail du 

sol avec une diminution de leurs abondances un peu moins marquée, comparativement aux parties 

enherbées. Néanmoins, cette globale diminution masque des différences intra-parcellaires très fortes 

: certaines parcelles malgré un travail du sol répété en saison ne montrent aucune diminution des 

abondances de lombrics. Les abondances de collemboles augmentent très rapidement (quelques 

semaines) suite à l'incorporation de matière organique (destruction de l'enherbement et des couverts 

hivernaux) avec des abondances très élevées dans toutes les parcelles échantillonnées (plusieurs 

dizaines d'individus par litre de sol). Les abondances relevées sur les 2 années de mesure montrent 

néanmoins des valeurs maximales dans les inter-rangs enherbées, plus propices à la reproduction et à 

la croissance de ces microarthropodes (ressources et microclimat plus stables). De même, les zones 

dégradées en parcelles viticoles abritent moins de ces microarthropodes que dans les zones de 

croissance optimales de la vigne, en lien probable avec la fertilité et les taux de matière organique plus 

élevés. 

Les futurs travaux de recherches s'attacheront à caractériser plus finement les communautés de 

lombrics et de microarthropodes (espèces, traits écologiques) afin de déterminer les pratiques les plus 

néfastes à ces communautés (projet Phytae 2018-2020 financé par le CIVB dans l'appellation 

Margaux). Des travaux de recherches ont mis en évidence un effet favorable d'une gestion différente 

des inter-rangs : par exemple 1 rang sur 2 enherbé favoriserait la recolonisation par les lombrics des 

zones travaillées. 
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Cultures de services en vignobles Υ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴƘŜǊōŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ 

la fourniture de services écosystémiques en viticulture 

Garcia L.a,b, Metay A.a, Gary C.a 

a SYSTEM, Montpellier SupAgro, INRA, CIRAD, CIHEAM-IAMM, Univ Montpellier, F-34060 Montpellier, 

France 

b CIRAD, UMR SYSTEM, F-34398 Montpellier, France 

Introduction 

La ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ǾƛǘƛŎƻƭŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǳƴ ŜƴƧŜǳ ƳŀƧŜǳǊΣ ŎŜǎ ŘŜǊƴƛŜǊǎ Ŏƻƴǎǘƛǘǳŀƴǘ ǳƴ 

élément central de la définition des terroirs et appellations. Plusieurs facteurs sont responsables de la 

fragilité des sols viticoles et de leur sensibilité aux dégradations : faibles taux de matière organique 

(MO) dans les sols (Coll et al., 2011; Salomé et al., 2016), plantations en coteaux sur des sols pentus et 

ǇŜǳ ǇǊƻŦƻƴŘǎ ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ ƭŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ǘǊŀǾŀƛƭ Řǳ ǎƻƭ ŦǊŞǉǳŜƴǘ ŀǳƎƳŜƴǘŀƴǘ ƭŜ ǊƛǎǉǳŜ 

ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ό[Ŝ .ƛǎǎƻƴƴŀƛǎ ŀƴŘ !ƴŘǊƛŜǳȄΣ нллтύΦ 

Les cultures de services (CS), contrairement aux cultures commerciales, ont pour objectif la fourniture 

de services écosystémiques (Zhang et al., 2007). De nombreuses études ont montré que ces cultures 

peuvent permettre de répondre aux problèmes de dégradation des sols (MO, érosion, perte de 

ŦŜǊǘƛƭƛǘŞύΣ Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ǾƛǘƛŎƻƭŜǎ : maîtrise des adventices, régulations des 

ravageurs et maladies, recharge en eau des sols, portance des sols, biodiversité (Garcia et al., 2018). 

[Ŝ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ŎƻƳǇŞǘƛǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ /{ Ŝǘ ƭŀ ǾƛƎƴŜ ƴΩŜǎǘ ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ Ǉŀǎ ƴŞƎƭƛƎŜŀōƭŜΣ Ŝǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭŀ Ǌŀƛǎƻƴ 

principale du rejet de cette pratique par les vignerons (Frey, 2016). Les CS doivent donc être pilotées 

afin de fournir des services tout en évitant les dysservices. Deux niveaux de gestion peuvent être 

identifiés Υ ǳƴ ƴƛǾŜŀǳ ǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜ όŎƘƻƛȄ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎΣ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ŘŜǎ ǇŀǊŎŜƭƭŜǎΣ ŘŜƴǎƛǘŞǎ ŘŜ ǎŜƳƛǎΧύ 

permettant de définir un potentiel de fourniture de services, et des décisions tactiques (irrigation, 

ŦŜǊǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴΣ ǘƻƴǘŜǎΣ ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴύ ǇǊƛǎŜǎ ǇŜƴŘŀƴǘ ƭŜ ŎȅŎƭŜ ŘŜ ŎǳƭǘǳǊŜΣ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ 

peuplements végétaux et du climat observé. 

Services et dysservices pour les sols viticoles 

Les principaux services et dysservices attendus des CS sont résumés dans la figure 1. En particulier, ces 

cultures contribuent à la réalisation de services de support en améliorant la stabilité structurale des 

agrégats de sol (Dabney et al., 2001; Goulet et al., 2004), le bilan hydrique et la fertilité des sols. En 

ŜŦŦŜǘΣ ƭŜǎ /{ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎƻƭǎ ό²ŀǎǎŜƴŀŀǊ Ŝǘ ŀƭΦΣ нллрύΣ Ŝǘ 

ƭƛƳƛǘŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ƭŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ Ŝǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ό[Ŝ .ƛǎǎƻƴƴŀƛǎ Ŝǘ ŀƭΦΣ нллпΤ bƻǾŀǊŀ Ŝǘ ŀƭΦΣ 

нлммύΦ [ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴŘǳŎǘƛǾƛǘŞ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ǇŜǊƳŜǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ 

recharge hivernale des sols (Gaudin et al., 2010). Cependant, la transpiration des CS peut également 

entraîner un risque de compétition hydrique avec la vigne (Celette et al., 2008). 
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/ƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŀ ŦŜǊǘƛƭƛǘŞ ŎƘƛƳƛǉǳŜ ŘŜǎ ǎƻƭǎΣ ƭŜǎ /{ ǇŜǳǾŜƴǘ ƳƻŘƛŦƛŜǊ ƭŀ ŦƻǳǊƴƛǘǳǊŜ ŘΩŀȊƻǘŜ ƻǳ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜǎ 

phénomènes de lixiviation (Thorup-Kristensen et al., 2003). La destruction et la minéralisation des 

ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǇŜǊƳŜǘ ƭŀ ŦƻǳǊƴƛǘǳǊŜ ŘΩŀȊƻǘŜ Ł ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜ ŀǎǎƻŎƛŞŜκǎǳƛǾŀƴǘŜΣ Ŝǘ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜǊ 

ǳƴŜ ŀƭǘŜǊƴŀǘƛǾŜ Ł ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎ ƳƛƴŞǊŀǳȄ Řŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ όIŀǊǘǿƛg and Ammon, 2002; 

tŀǘǊƛŎƪ Ŝǘ ŀƭΦΣ нллпύΦ [ΩŜŦŦŜǘ ŘŜǎ /{ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ Řǳ ǎƻƭ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ƴŞƎŀǘƛŦΣ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ 

ŘƛǊŜŎǘŜ ŘΩŀȊƻǘŜ ǊŞŘǳƛǎŀƴǘ ǎŀ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜ ǎǳƛǾŀƴǘŜ ƻǳ ŀǎǎƻŎƛŞŜ ό/ŜƭŜǘǘŜ Ŝǘ ŀƭΦΣ нллфΤ 

Thorup-Kristensen et al., нллоύΣ ƻǳ ƭΩŀǎǎŝŎƘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ŦǊŜƛƴŀƴǘ ƭŜǎ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘŜ ƳƛƴŞǊŀƭƛǎŀǘƛƻƴ 

(Celette et al., 2009). 

[Ŝǎ /{ ƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ǇƻǎƛǘƛŦ ǎǳǊ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ǊŞƎǳƭŀǘƛƻƴΦ bƻǘŀƳƳŜƴǘΣ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ 

biologique des sols peut être augmentée : abondance de vers de terre et nématodes  (Coll et al., 2009), 

mycorhizes pouvant former des symbioses avec la vigne (Cheng and Baumgartner, 2006), micro-

organismes du sol (Steenwerth and Belina, 2008). Dans certains cas, la couverture végétale peut 

également jouer un rôlŜ ŘΩƘƾǘŜ ǇƻǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǇŀǘƘƻƎŝƴŜǎ Řǳ ǎƻƭΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǇŀǘƘƻƎŝƴŜǎ 

parasites (Castillo et al., 2008). 

[ΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ /{ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ƳŀƞǘǊƛǎŜǊ ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ 

ŘΩŀŘǾŜƴǘƛŎŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǾƛƎƴƻōƭŜǎ ό.ŀǳƳƎŀǊǘƴŜǊ Ŝǘ ŀƭΦΣ нллуΤ DŀƎo et al., 2007; Steenwerth et al., 2016), 

Ŝǘ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ƭŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘΩƘŜǊōƛŎƛŘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǾƛƎƴƻōƭŜǎ ό¢ǿƻǊƪƻǎƪƛ ŀƴŘ aƛŎƘŀŜƭ 

Glenn, 2012). 

Enfin, certains services environnementaux peuvent être rendus par ces cultures, tels que la diminution 

ŘŜǎ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴǎ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘǳŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΣ ƭŀ ǊŞǘŜƴǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŜǎǘƛŎƛŘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎƻƭǎ 

(Alletto et al., 2010), ou la séquestration de carbone dans les sols (Belmonte et al., 2016; Salomé et al., 

2016). 

 

 

 
Figure 1 - Services et dysservices attendus des cultures de services en vignobles (adapté de Garcia et al. 2018). 
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/ŀŘǊŜ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ǇƛƭƻǘŀƎŜ des cultures de services 

Le pilotage des /{ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜ Řŀƴǎ ǳƴ ǇǊŜƳƛŜǊ ǘŜƳǇǎ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŞƳƛǉǳŜǎ 

recherchés, ainsi que les compromis qui peuvent être atteints entre services (Rapidel et al., 2015). La 

prise en compte des objectifs de production et des conditions pédoclimatiques du système intervient 

également dans cette première étape, car ils déterminent les choix qui seront fait concernant les CS 

όŎƘƻƛȄ Ŝǘ ǇƛƭƻǘŀƎŜ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎύΦ 5ŀƴǎ ǳƴ ǎŜŎƻƴŘ ǘŜƳǇǎΣ ǳƴŜ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ŘŞŦƛƴƛŜΣ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 

annuelle et/ou pluri-annuelle. Selon les services recherchés, la période à laquelle ils sont réalisés, ainsi 

que le niveau de concurrence toléré entre la vigne et les CS, cette stratégie détermine le choix des 

espèces (pures, mélanges), leur installation (période, densités), la structure spatiale des 

enherbements, ainsi que la période de présence des CS (Garcia et al., 2018). 

La gestion tactique des CS correspond aux interventions techniques qui sont réalisées dans 

ƭΩŀƎǊƻǎȅǎǘŝƳŜΣ ƛƴǘŜǊǾŜƴŀƴǘ Ł ǳƴŜ ŞŎƘŜƭƭŜ ƛƴŦǊŀ-annuelle. Ces interventions dépendent principalement 

Řǳ ŎƭƛƳŀǘ ƻōǎŜǊǾŞΣ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ǇŜǳǇƭŜƳŜƴǘǎ ǾŞƎŞǘŀǳȄ όǾƛƎƴŜΣ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜǎύΣ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘŜ 

piloter le système afin de le maintenir dans une zone de compromis favorable entre objectifs de 

production et fourniture de services écosystémiques. Afin de maintenir le système dans cette zone de 

compromis durablement, une gestion adaptative est nécessaire (Ripoche et al., 2010). Ce type de 

ƎŜǎǘƛƻƴ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŀŘŀǇǘŜǊ ƭŜǎ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ Řǳ ŎƭƛƳŀǘ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴs 

ōƛƻǇƘȅǎƛǉǳŜǎ Řǳ ǎȅǎǘŝƳŜΣ ŎŜǘǘŜ ŦƭŜȄƛōƛƭƛǘŞ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ŘǳǊŀōƛƭƛǘŞ Řǳ ǎȅǎǘŝƳŜ ŀǳ ƭƻƴƎ 

terme (Ripoche et al., 2011). 

Conclusion 

Il existe une grande diversité de services écosystémiques réalisés par les CS dans les agrosystèmes, et 

de nombreuses études ont montré que ces cultures peuvent répondre à des enjeux majeurs en 

viticulture. Cependant, les risques de compétition entre les CS et la vigne ne sont pas négligeables, et 

 
Figure 2 - Cadre d'analyse pour le choix et le pilotage des cultures de services (CS) en vignobles. V:vendange , 

CF :chute des feuilles, D:débourrement, F:floraison, Ver:véraison. Adapté de Garcia et al. 2018. 
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diffèrent selon les contextes pédoclimatiques. Il est donc nécessaire de piloter les CS afin de maintenir 

ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ Řŀƴǎ ǳƴŜ ȊƻƴŜ ŘŜ ŎƻƳǇǊƻƳƛǎ ƛƴǘŞǊŜǎǎŀƴǘŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǾƛǘƛŎǳƭǘŜǳǊǎΦ [Ŝ ŎŀŘǊŜ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ ǇǊƻǇƻǎŞ 

ici suggère la prise en compte de plusieurs niveaux de gestion des CS : identification des contraintes et 

objectifs de pǊƻŘǳŎǘƛƻƴΣ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ Ŝǘ ŀƧǳǎǘŜƳŜƴǘǎ ǘŀŎǘƛǉǳŜǎ ǇŜƴŘŀƴǘ ƭŜ ŎȅŎƭŜ 

ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ Řǳ ǎȅǎǘŝƳŜΦ /Ŝ ŎŀŘǊŜ ǎƻǳƭƛƎƴŜ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ 

adaptative des systèmes, afin de fournir des services écosystémiques pour les vignerons et la société, 

tout en assurant une production durable et économiquement viable pour les agriculteurs. 
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Résultats du projet Resolve Υ /ƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ŘŜ ƭŀ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǎƻƭ ǎǳǊ ƭŀ ǾƛƎƴŜ Ŝt 

méthodes de restauration 

Emma FULCHIN, Vitinnov, emma.fulchin@agro-bordeaux.fr - Brice GIFFARD, Bordeaux Sciences Agro 

Le projet Resolve vise à caractériser la dégradation des sols en parcelles viticolŜǎ Ŝǘ Ł ŞǘǳŘƛŜǊ ƭΩŜŦŦŜǘ ŘŜ 

techniques de restauration compatibles avec la viticulture biologique (engrais vert, couvert végétal 

mulché, ajout de compost). Dans ce cadre, un réseau européen de 9 sites expérimentaux a été mis en 

place, dont 2 localisés en France : dans le Bordelais (à Montagne, Château Maison Blanche) et dans le 

[ŀƴƎǳŜŘƻŎ όŁ bŀǊōƻƴƴŜΣ /ƘŃǘŜŀǳ tŜŎƘ wŜŘƻƴύΦ /ƘŀǉǳŜ ǎƛǘŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘ о ǇŀǊŎŜƭƭŜǎ ŘΩŜǎǎŀƛΦ [Ŝ 

comportement de la vigne a été étudié en zones dégradée et non dégradée sur chaque parcelle, et des 

techniques de restauration ont été appliquées. 

Conséquences de la dégradation du sol sur la vigne  

Pour visualiser les effets de la dégradation du sol sur la vigne, des mesures de statut hydrique ont été 

réalisées à véraison sur le site de Narbonne, ainsi que des estimations de rendement et des analyses 

de composition des baies au moment de la récolte sur les deux sites expérimentaux.  

En 2015 à Narbonne (seule situation de stress rencontrée pendant le projet), les vignes sur sol dégradé 

ont subi un stress hydrique significativement supérieur à celles sur sol non dégradé, avec 

respectivement -13.63 et -10.32 bar en moyenne.  

Sur les 2 sites français, les rendements sont très inférieurs en sols dégradés par rapport à ceux en sols 

non dégradés, avec en moyenne respectivement 47% et 72% de production par souche en moins dans 

le Bordelais et dans le Languedoc (Tableau 1). Ce sont à la fois le nombre de grappes par cep et les 

poids de grappe et de baie qui sont inférieurs en sols dégradés.  

Tableau 1 : Poids de grappes et de baies sur les zones dégradées et non dégradées (* indique une différence 

significative de valeur moyenne entre zones dégradées et non dégradées)   

Site Modalité 
Production par 

cep (kg) 

Nombre de 

grappes par cep 

Poids d'une 

grappe (g) 

Poids de 100 

baies (g) 

Bordeaux  

(Maison Blanche) 

Non dégradé 2,35 (*) 12,30 (*) 176,3 (ns) 142,1 (*) 

Dégradé 1,24 (*) 9,38 (*) 125,2 (ns) 117,4 (*) 

Languedoc  

(Pech Redon) 

Non dégradé 2,05 (*) 13,30 (*) 153,2 (*) 174,4 (ns) 

Dégradé 0,58 (*) 7,11 (*) 73,3 (*) 128,6 (ns) 

Concernant les analyses de maturité des baies, les raisins des zones dégradées sont plus riches en 

ŀƴǘƘƻŎȅŀƴŜǎ Ŝǘ ǇƻƭȅǇƘŞƴƻƭǎ Ŝƴ нлмр ŀƛƴǎƛ ǉǳΩŜƴ ǎǳŎǊŜǎ Ŝƴ нлмсΣ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜ ŘŜǎ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘǎ ǊŞŘǳƛǘǎ 

observés, mais montrent en revanche des teneurs en azote assimilable inférieures aux zones non 

dégradées pour les 2 années (significatif pour le site de Bordeaux, tableau 2). 
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Tableau 2 : Composition des baies à maturité sur les sols dégradés et non dégradés sur le site de Bordeaux (* 

indique une différence significative de valeur moyenne entre zones dégradées et non dégradées)   

Site et 
année 

Modalité Anthocyanes 
N 

assimilable 
Polyphénols Sucres pH 

Acidité 
totale 

Bordeaux  
2015 

Non dégradé 581,3 (*) 96,0 (*) 63,3 (ns) - - - 

Dégradé 689,7 (*) 51,8 (*) 75,6 (ns) - - - 

Bordeaux  
2016 

Non dégradé 799,67 (ns) 64,33 (*) 76,50 (ns) 209,33 (*) 3,41 (ns) 4,88 (ns) 

Dégradé 774,50 (ns) 35,17 (*) 76,00 (ns) 220,17 (*) 3,46 (ns) 4,58 (ns) 

 

Méthodes de restauration : engrais verts et compost 

5Ŝǎ ǎŜƳƛǎ ŀǳǘƻƳƴŀǳȄ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎ ǾŜǊǘǎ όсл҈ ǎŜƛƎƭŜ ƳǳƭǘƛŎŀǳƭŜΣ ол҈ ǾŜǎŎŜ ŎƻƳƳǳƴŜΣ мл҈ ǘǊŝŦƭŜ ƛƴŎŀǊƴŀǘ 

à 100 kg/ha, figure 1) et des épandages de compost (25 T/ha) ont été réalisés en 2016 sur chaque 

ǇŀǊŎŜƭƭŜ ŜȄǇŞǊƛƳŜƴǘŀƭŜΣ ŀŦƛƴ ŘΩŞǘǳŘƛŜǊ ƭŜǳǊ ŎŀǇŀŎƛǘŞ Ł ǊŜǎǘŀǳǊŜǊ ǳƴ ǎƻƭ ŘŞƎǊŀŘŞ Ŝǘ ǎǳǊ ǉǳŜƭǎ ǇŀǊŀƳŝǘǊŜǎ 

leurs effet sont visibles le cas échéant. Les mêmes mesures ont donc été répétées sur la vigne en 2017 : 

stress hydrique, estimation de rendement, composition des baies. 

Les résultats de 2017 ne permettent bien entendu pas de mettre en évidence des effets de ces 

traitements du sol à si courte échéance. Ils sont en effet plutôt attendus à moyen terme, après 

ǉǳŜƭǉǳŜǎ ŀƴƴŞŜǎ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǊŞǇŞǘŞŜΦ  [Ŝǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘŜ нлмт ŎƻƴŦƻǊǘŜƴǘ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ ƭŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ 

des années précédentes concernant les différences entre sol dégradé et non dégradé : 

Les vignes subissent un stress hydrique plus important en sols dégradés. 

Les baies en zone dégradée sont plus petites et concentrées en sucres, anthocyanes et polyphénols, et 

présentent des teneurs en azote assimilable et une acidité totale moindres que sur sols non dégradés. 

 

Figure 1 Υ ŜƴƎǊŀƛǎ ǾŜǊǘ Řŀƴǎ ƭΩƛƴǘŜǊ-rang le 4 mai 2017 au Château Pech Redon (Narbonne) 

 

Ces travaux ont été menés avec la participation de David Granger et Guillaume Darrieutort (Vitinnov), 

Benjamin Joubard (Bordeaux Sciences Agro), Pauline Tolle et de stagiaires.  
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{ǘǊŀǘŞƎƛŜǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊ-rang : conséquences pour la vigne. Résultats de la 

campagne 2016 du projet « PromESSinG* » 

Josépha Guenser ς Vitinnov, Pauline Tolle, Benjamin Joubard, Brice Giffard - Bordeaux Sciences Agro 

La gestion des sols viticoles est un facteur prépondérant à la fois pour répondre à des objectifs de 

ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ǇǊŞŎƛǎ όŘŞǇŜƴŘŀƴǘǎ ŘŜ ƭŀ ŦŜǊǘƛƭƛǘŞ ƻǳ ŘŜ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝƴ Ŝŀǳ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜύ Ŝǘ ǇƻǳǊ 

ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ ŘǳǊŀōƭŜƳŜƴǘ ŎŜǘ ƻǳǘƛƭ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ όƳŀƞǘǊƛǎŜ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ƻǳ ŜƴŎƻǊŜ ŘŜǎ dérives de produits 

phytosanitaires). La plupart des agriculteurs expérimentent sur leur exploitation des modes de gestion 

ŘŜǎ ǎƻƭǎΣ ŀŦƛƴ ŘŜ ǘǊƻǳǾŜǊ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ ǉǳƛ ƭŜǳǊ ŎƻƴǾƛŜƴǘ ŜƴǘǊŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΣ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘǳǊŀōƛƭƛǘŞΣ Ŝǘ 

réponse aux attentes sociétaƭŜǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭŜǎ ǊŞŦŞǊŜƴŎŜǎ Ǉƭǳǎ 

intégratives en la matière sont rares. Le projet PromESSinG est un projet de recherche européen qui 

rassemble des instituts de recherche dans les pays suivants : Allemagne, Autriche, Roumanie, Suisse, 

Ŝǘ CǊŀƴŎŜΦ Lƭ ǎŜ ǇǊƻǇƻǎŜ ŘΩŞǘǳŘƛŜǊ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ŘŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ƳƻŘŜǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ǾƛǘƛŎƻƭŜǎ ǎǳǊ 

plusieurs paramètres : 

¶ la biodiversité contenue dans le compartiment « sol » : animale, végétale ou microbienne 
(intervention Brice Giffard - actes pp 17-18), 

¶ les « services rendus par le sol » : sa fertilité, sa stabilité structurale, sa capacité de rétention 
Ŝƴ ŜŀǳΣ ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ ŘΩŀǳȄƛƭƛŀƛǊŜǎ ŘŜ ŎǳƭǘǳǊŜΧ 

¶ les effets sur la vigne, notamment sur la qualité des raisins. 
 

Mise en place du dispositif et ƛǘƛƴŞǊŀƛǊŜǎ ŎǳƭǘǳǊŀǳȄ ŀǇǇƭƛǉǳŞǎ ŜƴǘǊŜ ƭΩŀǳǘƻƳƴŜ нлмр Ŝǘ ƭΩƘƛǾŜǊ нлмс 

Sur le dispositif expérimental français, les trois modalités de gestion du sol suivantes ont été suivies : 

ŜƴƘŜǊōŜƳŜƴǘ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘΣ ǘǊŀǾŀƛƭ Řǳ ǎƻƭΣ ŎƻǳǾŜǊǘ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜΦ !Ŧƛƴ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ǳƴ Ƙƛǎtorique similaire sur 

la totalité du dispositif, des parcelles en production enherbées en inter-rang de manière permanente 

ƻƴǘ ŞǘŞ ǎŞƭŜŎǘƛƻƴƴŞŜǎ Ł ƭΩŀǳǘƻƳƴŜ нлмрΣ ǎǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭƭŜǎ ŘŜǳȄ ǘƛŜǊǎ ŘŜǎ ǊŀƴƎǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǘǊŀǾŀƛƭƭŞǎ : un tiers 

a été conservé en modalité « travail du sol » et le second tiers a été semé en octobre 2015 à 50 kg/ha 

avec un mélange de seigle / vesce (Figure 1). La modalité enherbement permanent a été entretenue 

par tonte en suivant les habitudes des viticulteurs, le travail du sol a été effectué 3 à 4 fois dans la 

saison, et le couvert temporaire a été broyé puis enfoui au printemps (avril). 
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Figure 1 : mise en place du dispositif expérimental 










































































